
 
 
 
 
 
- Jean DANIEL, Voyage au bout de la Nation, 1997.  
 
« La France, depuis qu’elle a réalisé son unité (« miraculeuse », selon le mot de Fernand 
Braudel), a été progressivement conduite à se penser comme une entité faite de rites et de 
coutumes transformés en traditions, de souvenirs, d’affinités, et finalement de volontés et de 
projets, avec une même langue partagée sur un même territoire et un même art de vivre.  
Sous l’Ancien Régime, on ne se posait pas la question de savoir quelles étaient les valeurs du 
royaume et si l’on y adhérait : la religion et le roi maintenaient la cohésion du pays et 
l’homogénéité des désirs. A partir de la Révolution, en passant de la souveraineté de Dieu à la 
souveraineté du peuple, on a libéré l’individu de son groupe et on a donné au nouveau citoyen 
la possibilité de choisir son sentiment d’appartenance. Depuis, la France n’a cessé de se 
transformer selon les manifestations différentes de ce sentiment. ». 
 


